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ANNALES
biLA

BONNE STE ANNB DE BEAUPRE.
REDACTEURs-PROPRIETAiREs : Les dirCctcurs du collège de 4vis

Les pèlerinages, du 20 juillet au 16 août.-Impressions d'un
pieux pèlerin.--Guérison extraordinaire.-Une paroisse pré-
servée d'incendie et d'inondation.-Le pèlerinage de St-
Jacques, Montréal.-Actions de grâces.-Favours obtenues.
-Demandes à la bonne sainte Anne.-Dons au sanctuaire.
-Pecommandations aux prières.

Abonnement : 35 centins pour le Canada et les Etats-Unis ; fr 2.50
pour la France et les autres pays de l'unlon postale.

LES PÈLERINAGES, DU 20 JUILLET AU
16 AOUT.

Juillet, 20, Pèlerinage de Sherbrooke présidé
par Monseigneur l'Evaque, accom-
pagné de 26 prtres................. 1426

" " Autres ........................ .............. 100
21, Trois-Rivières................... 672

St-André Avellin (diocèse d'Ottawa),
1 tre . ................ .......... 1117

" " L'Islet....................................... 700
" " St-Romald et autres................... 300

22, Pèlerinage de St-Hyacinthe présidé
par Monseigneur l'Evêque......... 1500

St-François de Montmagny et autres. 800
23, Champlain,diocèse de Trois-Rivières.. 250

Boucherville (2nd pèl.), 21 prêtres.. 971
&-Joseph et t-François de Beauce. 1100
Autres...................................... 150

24, Sto-Croix, (Lotbinière).....,............ 600
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Juillet, 24, St-Joseph de L6vis et autros .......... 400
26, Sa Grandeur Mgr l'Arcliovoque de

Quérboe. Venusà 1ord du Brothers. 650
Pèlerin.. 250

Par d'nut, rel i ....................... 500
27, St André........ ............. 600
" W arw ick............ ............. ........ 950
" Autres............. ................... 300

28, St-Grégoire............................... 580
" N.-D. do Lévis............................ 1100

A utrcs-.................... ................ 200
29, Pèlerinage d'Otawa, pr,id6 par

Monsieur le V. L.... ............... 800
A ntros....................... ...... ........ 200

30, P>lorinage de la Malbaie présidé par
M. le V. G. Doucet................... 430

Dames l la Ste Famille, St-Sauveur. 450
A utres....- ..-.. ....................... 300

Dans le pèlerinage de la Malbaie, guérison d'une
jeune fille infirme depuis plusieurs années.
Pour le mois do juillet 50 pèlerinages organisés

nombre des pèlerins du 1er au 19
inclus...............................20,2451

Nombre des pèlerins du 20 au 31 inclus. ..... 17,596
Nombre total pour le mois d juillet... ..... 37,841

Même mois en 1884 : 45 pèlerinages organisés,.30,539 pèlerins, surplus pour 1885 : 7,302.
Août 1er, StJoachim et autres................. 400" 2, Sacré-Cour, Qaébec...................... 700"d "l Congrégation <le St Roch, Québec...... 650

St-Pierre do Montmagny................ 330
Autros............. ............ 330

3, St-Hilaire (diocèso do St-Hyacinthe)
36 prêtres et séminaristes............. 900
Autres......................... 150

4, Un pèlerinage, n'a pas lieu à cause du
mauvais temps............................ 50

5, 2nd, St-Joseph de Lévis....... ......... 450
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Août 6, Rosairo Vivant, Québec, (Plusieurs
grâlces oxtraordinaircs. Guérison
l'uneJeuno fille infirrme,ot d'une daine

dyspopti.que depuis longues annéoq). 1150
" 7. Sillory. M. Alphonso 1ouliot, eccl.,

guéri d'un mal d'yeux qui l'avait
obligé do suspendro ses études théo-
logiques........................ ............ 270

8, ................................................ 30
9, StrJaeques do Montréal ; )ir., MM.

Roussolot et Martineau....... ........ 500
" Union St-Josoph (St-Roch, Q.)....... 600
"Soci-té Saint-Vincent do Paul, (10

N.-D. de Lévis............................ 500
'' "Autres................ ....... 200
•' " Mombres do l'adoration de N.-D.

de Montréal, faisant pieds-nus le
trajet du bateau à l'égliso ; plus 12
- 15 prêtres donnant aussi le memo
bon exemple.............................. 92

" 10, Hull, (Ottawa), M. le V. G., 16
prêtres........................ ............. 950

"g "c Autres ...................................... 50
"i 12, ................................................ 300
4 13, ................................................ 150
" 14, St Guillaume d'Upton, 16 prtres.... 1150
" 15, ....... ....................................... . 50

16, Union do prières de St.Roeh, Québec,
Ste-Marie do Beauce, St.David....... 1700

Du 1er au 16 août...................................... 11652
Mois de juillet........................................... 37841

4 juin.............................................. 8267
" mai............ ............... .............. 848
" avril............................................. 147
" mars........................... 405
" février........................ .................. 158
" janvier............... .......................... 133

Total jusqu'à ce jour, 16 août......... 59451
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IMPRESSION ILTN PIEUX PËLERIN.

Pondant la saison do l'été, des pèlorinages so font on
grand nombre au pioux sanctuaire do Sainte Anno do
Boaupró. On dit mémo quo tous las jours, on voit
arriver à Sainto Anno des pèlorins qui viennent de
toutes les parties do la provinco do Québoec, des Etats-
Unis et d'ailleurs. C'est un spectaclo vraiment touchant
qui publie la foi do nos populations. Tantôt co sont
(es dizaines do familles, des moitiés de paroisse qui
arrivoit à pied, souvent d'assez loin, se contentant do
quelques voituros pour conduiro les infirmes ou los
malados; tantôt ce sont des containos do pèlerins qui
arrivent dans un ou doux bateaux. Beaucoup no se
connaissent pas, no se sont jamais vus, mais tous sont
animés de la mre foi, tous ont un même but: se
rendre agréables à la Mère de l'Immaculée Marie et
obtenir sa protection.

Jetez un regard sur ces containes do personnes
qui arrivent ensemble au petit village do Sainte Anne
de Beaupré ; vous y voyez une foule pieuse, re-
cueillie, priant, chantant des cantiques, dos hymnes,
des invocations à sainte Anne. Evidomment ce ne
sont pas des curieux, ils ne se donnent pas mmo
le titre de visiteurs. Non, on laissant leurs demeures,
ils ont pris le nom de pèlerins pour atteater qu'ils sont
mus par une penséo de religion, dans le but d'obtenir*
quelque bienait du ciel, par l'entremiso de la chari-
table patronne du Canada. Au milieu de cotte foule,
apercevez des infirmités de toute espèce: ce sont des
malades que l'on porte, d'autres que l'on soutient, dos
aveugles que l'on conduit, dos sourds, des muets, des
mères portant des enfants dans leurs bras, et tous s'em-
pressent et sont désireux de parvenir au terme. L'arri-
vée de cette foule est un véritable spectacle pour le
village de Sainte Anne. Aussi vous voyez tout le
monde aux portes des maisons, silencieux, recueilli et
dans l'admiration,



J'ai été témoin do tout ecci lo nout juillet dornier, on
me donnant lo plaisir do prondre part au pèlerinago
fait sous lo patronage do Mgr Moroau, évêque de Saint
IIyaointho, et dirigé par le Rév. Monsieur Provençal,
curé do Saint Céàaire, comté de Rouville. On dit qu'il
y avait près do mille personnes venues du comté do
Rouvillo et des paroisses voisines. On dit memo que
plusieurs étaient venucs des Etats-Unis pour on fairo
partio. Mais ce qui donnait un grand relief à co pèlori-
nage, c'était ce grand nombre do prêtres ou (o pieux
ecclésiastiques au milieu do la oulo. On affirmo qu'il
y avait plus de quaranto soutanes. Aussi pendant
l'aller et le rdtoux, on out dit, un peuple on retraite.
Dans tous les coins du bateau, les tribunaux de la
pénitenco étaient dressé.,, de zélés prédicateurs nous
adressaient la parole do Dieu, des prières fiites on
public, des chants mélodieux élevaient l'ame et por-
taient à la piété. Ce nombreux ergé devait assurer
lP succès de notre pèlerinage, sainte Anno devait bien
nous accueillir et nous accorder sa protection.

Depuis vingt-quatre heures, nous étions ou dans les
chars ou dans les bateaux. Tout anxieux d'árriver au
terme, nous apercevons enfin l'église de Sainte Anne.
Nous la saluons par les chants répétés do Sancta Anna,
ora pro nobis, do l'Ave .JIaris Stella, du Mlagnficat.
Enfin nous sommes au quai ; il est convenu que l'on se
rendra à l'église on procession. Le directeur du pèleri.
nage est en tête. Le chapelet se récite par les membres
du clergé, dans tout le parcours de la procession, et
nous entrons dans l'église dos miracles. L'église de
Sainte Anne de Beaupré est vaste et déjà magn-iaiqïg,
bien qu'elle ne soit pas encore terminée. On oublie 1Q,
magaiieence du temple, en apercevant dans la grande
nef près du sanctuaire, la belle et pieuse statue de
sainte Anne, environnée d'une balustrade toute couverte
de béquilles et de bâtons qui attestent la protection de
la grande sainte. A l'entrée du sanctuaire, de chaque
côté, deux petits autels tout illuminés portent les pré-
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eiouses reliques do sainto Anno. L:) maitro autol où
reposo lo divin Sauveur est ancien, mais il est beau,
surtout. aver la délicato parure dont il est revêtu. L3 i
Révérond lères du Très-Saint Rédompteur sont lea
gairliens do 'égliso. Ils reçoivent los pèlerins avec la
plus grande charité, ils eo montront tout dévoués pour
leur être utiles et los accommodor. Pondant que Jo
saint sacrifice do la mosso s'otfro par los prOtros du
pèlorinago aux quinzo ou dix huit autols do l'église,
deux Pères distribuent Jo pain dos anges aux pèlerins.
Après la sainte communion, cc sont eux oncoro qui
présentent los reliquos à la vénération do la foule, puis
ils prient avec ello, et l'un d'entre eux donne un
éloquent sormon sur la dévotion à sainte Anne. Tout
on un mot fait aimer los pèlerinages à Sainte Anno de
lBcaupré.

Mais je ne dois pns l'oublier, lc temps de la commu-
n'on, lo temps do la vénération dos roliques est le
moment des véritables consolations, lo moment des
prodiges. Oh oui I los aveugles voient, los boiteux
sont guéris. Pauvre mèro (le famille, viens et dis-nous
la protection que tu as reçue de sainte Anne. Il y a
vingt-quatro ans que tu ne marches qu'l l'aide d'une
héquille, ton pied est difforme, tu ns eu le mérite de
rester seule, il y a quelques années, avec cinq enfants.
Tu as été obligée d'aller à l'étranger gagner le pain de
t es enfants. Mais tu as conservé la foi, l'amour de ton
pays, l'espérance on la bonne sainto Anne. Uno
confthico sans bornes L'a p àrto laisser Iolyoke,
Mass, Etats-Unis, pour mendier àa guérison. Tu as
trop do méritus, sainte Anne ne peut pas te la refuser.
Donne-lui ta béquillo, laisse-la dani le temple, elle
atteste ta guétrison. Marche et publie la charité do
sainte Anii on lui manifestant ta rou:nnai.sance et
sur c3ttO terre et dans le ciel.

Je ne suis pas le seul qui ait été témoin de cette
guérison. Tous les pèlerins ont vu comme moi cette
honne veuve Pierre Boulais, marchant avec tant
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do difficulté ons allant à sainte Anne. Un eri do
roconnaisanco s'et échappé do bien dos ceurs,
quandon l'a - uo se relever do la sainto table sans
béquille et marcher si aisémont. Des larmes de
roconnaissance et d'attendrissoment ont coulé d tous
los yeux, et Dame Boulais a mérité l'admiration et la
vénération do tous.

Co n'est pas la soulo faveur que sainte Anne a bien
voulu nousaccordor. Un vieillard perclus do tous ses
membres marchait très difficilomont. môme à l'aido do
doux béquilles. Il passe trois ou quatre heuros au pied
de la statue do sainte Anne. Il prie, il invoque, il pleure.
Tant6t il est proktorn6, tantôt il so relève se tenant sur
une béquille, ofirant l'autre à sainte Anne. J'ai vu ce
vieillard dans cotte position; que sa foi m'a paru
simple, belle et agréable à Dieu ! il oubliait ce qui se
passait dans le temple, il s'oubliait lui môme pour ne
converser qu'avec sainto Anne. Fatiguó et n'on pouvant
plus, il fait plusiours fois le tour de la balustrade de la
statue, à l'aide do se3 béquilles. Il s'arréto,
regarde la statue et dépose à ses pieds ses deux
béquilles. Ses jambes chancellont, sa foi est ébranlée,
il prend un petit bâton parmi les béquilles, pour lui
servir d'appui, et il se met à marcher assez lestement
dans l'église. Il va faire son acte do remerciement
devant tous les autols. Au retour j'ai vu ce vieillard
marchant très bien, mais à l'aide do son petit blton. Il
porte le nom de Gaspard et se dit de Sutton.

Une charmante petite fille de neuf ans est aveugle,
ou à peu près, depuis le mois de décembre. Sa maman
lui a fait aimer le bon Dieu et lui a donné la cortitudo
que sainte Anne peut la guérir. La petite MarioRose
se confesse la veille du pèlerinage, son espéóanco do
guérison augmente, elle prie avec ferveur, les saintos
reliques sont appliquées sur ses yeux, son bandeau
qu'elle a relevé tombe, et elle estguérie. Sur le bateau,
j'ni vu la petite Marie Rose qui m'affirma voir bien
çistinctement. Elle me ditqu'au moment où les roliques
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ont été appliquéos sur ses yeux, elle asonti uno grando
chaleur, et depuis, ello ne sont aucune douleur. J'ai
vu aussi un a itro enfant de deux ans que sa niaman
pióonta a la vnréation <lori roliquer'. Cot.to onfant
plourait con-tannosit et donnait bonu oupj> do mal a
mère. So4 > ù-ix étaient cauvorts do taies. Los rol.ques
lui sont appliquéos sur la tOto, car on no pouvait
p1 ésonter la figuro. Dês co moment l'on fan t ou<t consoléo,
elle doi mit pendant plusiuonrs houros et la mèro affrmo
qu'elle est guérie.

Co protertion< do la BoJno tia:nte Ar.no ont procurà
une grlnJe sati--'actioîn :\ tous los pèlerins.

LO ple;a --o n k vait t-o terminer qu'à Montréal.
Arrivés par lu batoea ana1h le 10 au matin sur les
huit leures, tou.s lièleinls so dirigent à l'église Notro
l)amo. Plusieurs msses y sont célébrées, quatre ou

cinq cout-i porso.nos y font la sainte communion, et Ie
RIr MessireSontenno. Curé de Notre Dame, fait un
magnifique ternon. Il ]oue la piété dos pèlorins et
proclame hautomont la puis.ance do la grando sainto
Anno, mère do la Sainte Vierge.

L se terminait notre pèlerinago. A une heure P. M.
'ious repronions notre bateau pour traversor à
Lonigueuii et y prendrîe les chars pour retourner dans
no0s paroisses. Tout s'est passé sans lo moindre

·i-lent. On se rappellera longtemps ce pèlerinage.
UN PÈLERIN.

-000-- -

.;ÉRIs3N Ex1RAORDINARE, oBTENUE AU PÈLEILINAGE
DES RR. I'P. OBLATs DE MoNTRÉAL A LA BONNE

STE-ANNE DE BEAUPRÉ, LE 25 JUIN 1885.

Mon Révéren4d et bie.n cher Père Supérieur, je viens
enfin acquitter ia promesso et vous donner un récit
aussi détaillé que possible do la guérison do Dolle
Clarenda Tromblay de St-Edouard de Napierroville.
Mon retard n'a été causé que par lo désir d'être exact
dans la relation des faits.
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L'enfant, âgée de onze ans et quelques mois, fut
atteinte, le 3 février dernier, d'une maladie grave
qu'un médecin déclare être les fièvres typhoïdes.
Malgré toutes les prescriptions, loin de sentir de
l'amélioration, elle ne fit que faiblir tous les jours
davantage et dut, le 14 mars suivant, recevoir les
derniers sacrements. Un autre médecin, appelé en
consultation, reconnut, avec son confrère, qu'il y avait
complication de trois autres maladies et déclara, avec
lui, que si jamais elle marchait, ce ne serait qu'après
s'être traînée à la manière des petits enfants.

Au témoignage des parents, non seulement elle ne
pouvait marcher, mais elle était incapable de se tenir

ebout ou même assise. Couchée, elle n'avait pas la
force de changer de position. Ils racontent à ce sujet
un fait qui n'est pas sans intérêt. Comme l'enfant est
d'un caractère très-gai, un visiteur crut son état beau-
coup moins grave que ne le pensaient leS parents.
Sur son avis, on la leva, on la mit debout ; mais à,
peine l'eut-on abandonnée à ses propres forces qu'elle
s'affaissa sur elle-même.

C'est alors que la famille Tremblay apprit que nous
faisions un pèlerinage à la Bonne Ste-Anne. Des
diffieultés sérieuses s'opposaient au voyage. Leur
confiance se relèvie et, encouragé par le souvenir d'une
grâce obtenue déjà par l'intercession de notre grande
Thaumaturge, le père se prépare à partir avec sa petite
infirme. L'enfant elle-même est pleine d'espérance,
que dis-je ? d'assurance, et ne craint pas de dire au
médecin protestant qui la soignait: " La bonne sainte
Anne me fera bien marcher. " Ce à quoi le médecin
répondit: "Si tu marches à ton retour, j'ad mettrai que
c'est un miracle."

La même confiance se manifesta, chez la jeune enfant,
dans tout le cours du voyage. Elle avait toulu apporter
avec elle les habits que sa faiblesse l'empêchait de
revêtir et qu'elle mettrait au retour de son pèlerinage.
A tous ceux qui l'approchaient, lorsqu'étendue sur trois
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chaises dans le salon du Canada elle excitait la piété dos
pèlerins, elle ne manquait pas de dire: "Demain la
bonne sainte Anne me guérira."

Quand les pèlerins atrrivèrent à Sainte Anne, le père
prit la petite malade dans ses bras et la transporta -à
l'église, tout près de la table de communion. C'est là
que la bonne Mère lui jeta un regard de bonté mater-
nelle. A la grande surprise de son père, elle put s'age-
nouiller pour receir la sainte Euchariqtie, et, à peine
l'eut-elle reçue qu'elle sa mit à marcher. Vous dire
l'émotion des 700 pèlerins, témoins de ce prodige, ie
serait impossible. Tous fondaient en larmes, et, lorsque
la sainte messe finie, j'entendis l'enfant me dire avec
naïveté: " Je vous avais bien dit que sainte Anne me
ferait marcher," Je ne pus me défendre de la même
émotion. Nous entorinâmes le Magnificat et vous savez,
mon révérend. père, avec quel entrain les pèlerins le
continuèrent.

La jeune privilégiée traversa l'église et put se rendra,
sans difficulté, jusqu'à sa maison de pension, pour y
revêtir ses habits. Au retour, elle marcha sur le bateau,
elle accompagna les pèlerins à N. D. de Bonsecours, se
rendit jusqu'au couvent de la Providence,rue Visitation,
et put reprendreà deux heures le chemin de St Edouard.

La surprise de la famille ot des voisins fut grande.
Son frère pouvait à peine en croire ses yeux.

Depuis lors, elle va très bien. Je l'ai revue deux fois
depuis sa guérison, et chaque fois j'ai pu. constater que
la bonne sainte Anne avait vraiment montré sur elle
sa puissance. On dit que le médecin protestant, qui
l'avait soignée pendant plusieurs mois, a été très émi
en la voyant marcher, et s'est écrié : " Tout ce que je
regrette, c'est de ne vous avoir pas guérie moi-même." .
Un autre protestant, qui connaissait son état, n'a pu
s'empêcher de lui dire : " Dieu vous a fait une grande
gâce, dont vous ne devez jamais perdre le souvenir."

Pour nous, heureux témoins de ce prodige, nous
dirons avec la pieuse mère de cette enfant.proilégiét-
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"Gloire, amour, honneur à la bonne sainte Anne I
puisse-t-elle être connue et aimée de tous les cSurs."

Agréez, mon Rév. Père, les sentiments de respect et
de reconnaissance avec lesquels j'ai l'honneur d'être.

Votre tout dévoué serviteur,
J. LEFEBVRE, ptre, O. M. I.

P. S. Je vous expédie avec bonheur les honoraires
d'une grand'messe que vous voudrez bien faire célébrer
le plus tôt possible en l'honneur de notre grande thau-
maturge. C'est l'acquit d'une promesse que j'ai faite
lors de mon dernier pèlerinage en reconnaissance de
la guérison dont je vous envoie aujourd'hui le récit.

J. L., O. M. I.
000

SAINTE-ANNE PRÉSERVE UNE PA.OISSE DE
L'INCENDIE ET DE L'INONDATION.

.Révérend Père,
Ce printemps, dans un temps de feu qui meneçait de

dévaster toute ma paroisse, je promis à Dieu de faire
chanter une grand'messe en l'honneur de la bonne
sainte Anne, dans l'église de Ste-Anne de Beaupré, s'il
nous préservait d'un incendie dévastateur. Or, de l'avis
de tous, le feu s'est arrêté contre toutes les prévisions
humaines, et presque au même moment où je faisais
cette promesse.

J'ai malheureusement trop retardé à m'acquitter de
ma promesse, et ces jours derniers, ce n'était plus le
feu, mais l'eau qui menaçait de détruire toutes les
espérances des cultivateurs.

Alors je me suis rappelé ma promesse et je m'em-
presse de m'acquitter.

Veuillez annoncer au prône -que cette messe est
recommandée.par un prêtre du Lac St-Jean en action
de graces, et solliciter votre bon monde d'y assister en
fou e Vous pourrez vous servir des circonstances
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ci-haut citées pour leur fairo comprondro qu'on ne doit
jamais rotaitdor de s'acquittor de ses promesses envers
Dieu.

Si les $5 que je vous envoie ne suffisent pas, vous
n'auroz qu'à me lo faire savoir. S'il y a trop, mettez lo
au trésor do la bonne sainte Anno.

Confiant que vous fercz chanter cotte grand'messo
Io plus tôt possible, j'ai l'honneur d'être, Rév. Père.

Votre tout dévoué
J. B. V., Ptre.

-00

PÈLERINAGE DE SAINT-JACQUES

MIRACLE ÉCLATANT.

Voici de nouveaux détails pris dans le Mfonde sur la
guérison miraculeuse:

Le pèlerinage de la Congrégation des hommes de
l'église Saint-Jacques est arriVé ce matin de Sainte-
Anne de Beaupré, après avoir fait un voyage très
heureux sous tous les rapports.

Au nombre des pèlerins, qui comptent 550, se
trouve un miraculé dont la guérison .est par trop
extraordinaire pour que nous ne la fassions connaître,
avec détails, a nos lecteurs.

C'est un jeune homme de 17 ans du nom de Fiset.
Son père demeure actuellement à Springfield, Mass.,
d'où le jeu-e miraculé est parti, il y a quelques jours,
expressément pour aller faire le pèlerinage à Sainte
Anne.

Hier encore le jeune Piset avait le corps tout couvert
de plaies affreuses, dont quelques anes d'une grandeur
démesurée ; sa jambe droite, courbée par la force du
mal, était attachée -à la cuisse, comme par un lien de
fer, et c'est à grand peine qu'il traînait son corps lan-
guissant sur ses deux béquilles.

Il était ainsi affligé depuis sept ans sans que rien
pût le soulager.
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Etant à Springfield, chez son père, il y a quelque
temps, il a lu dans le .Monde les rapports dés différents
pèlerinages que nous avons publiés depuis le commen-
cernent de l'été, et presque à chaque rapport, la relation
do un ou plusieurs miracles, parfois éclatants. C'est
alors qu'il demanda à son père s'il pouvait lui fournir
l'argent nécessaire pour faire lui aussi le pèlerinage de
Sainte Anne de Beaupré. Le père, qui est pauvre et
chargé d'une famille, ne put, malgré son désir de le
faire, donner l'argent à son malheureux enfant.

Mais il n'y a rien d'impossible pour celui qui croit
et qui a le désir ardent d'aller où sa foi, où sa confiance
l'appelle.

Le jeune infirme parcourut donc la ville de Spring-
field demandant l'aumône, sollicitant qu'on lui fournit
le moyen d'aller demander sa guérison à Sainte Anne,
dans son sanctuaire de Beaupré. Bientôt il eut assez
d'argent pour s'embarquer. Il vint à Montréal, et
samedi Wembarqua pour Ste-Anne avec les pèlerins de
St-Jacques. Hier matin, il venait communier dans
l'église de Sainte-Anne, et s'en retournait non encore
guéri quand il rencontra un prêtre qui le connaissait.

-Eprouve-t-on du mieux ? demanda le prêtre.
-Non, pas encore, répondit-il d'une voix qui

trahissait un peu de découragement.
-Ne partez donc pas, ajouta le prêtre ; retournez

vénérer la relique de sainte Anne.
Il retourna en effet à la balustre pour la vénération

des reliques, qu'il baisa avec une foi très vive.
Avant de passer oî tre, le prêtre qui faisait vénérer

la relique, la lui appliqua sur la poitrine. A l'instant
il épouva un bien être si grand, si inaccoutumé; il fut
pris d'une émotion si vive, qu'il sembla un moment en
extase. Sa jambe venait de se redresser et toutes ses
plaies de se fermer ; il se leva sans béquilles, sans
être aidé de personne, parfaitement et subitement
guéri. Tout le long du voyage, en revenant, il marcha
et se porta aussi bien que personne.



De retour à Montréal, il est allé communier à Notre.Dame, puis s'est rendu chez une tante à lui qdemeure ici, où a OU ,i quionstatr i où aoieu un examen médical pouronstate la guéri.on. Deux médecins de la ville, lelr ourquos et le Dr Jacques, ont examiné le mira-
Culé dont la guérison est parfaite et constante.

-0000
AOTIONS DE GRACES.

- une dame abonnée aux Annales avait con-tiacté une maladie déclarée incurable par les médecins;depuis trois mois, elle ne Pouvait plus se bouger. Ilparaît que la colonne verté bale ou les hanches étaientattaquées. Pleine de confiance en la bonne sainte Anne,lle SE fuit porter dans son sanctuaire de Beaupré,elle y communie, et après la sainte communion elle se
lève entièremet nguérie. Gloire et reconnaissance à labonne sainte Anne.

UN ABONNÉ.
(Contre-signature d'un prêtre.)

.-- Actions de grâces pour deux faveurs insignes.
UN PRÊTRE.

Anne..-Succès dans mes examens, grice à sainte

L. L.. SAINTE-EULALIE D'co y avait qiJc souffrais de dyspepsie. J'eus d'abord recours à lascience médicale, mais inutilement.
Jo me tournai alors vers Dieu, et me choisis uneavocate afin d'être plus favorablement entendu ; cetteavocate, ce fut la bonne sainte Anne. Je lui mis doncMa cause de guérison en mains, et je ne cessai d'avoirconflance en elle. ce ne -fut pas en vain.
6juin 1885, comté de Xicolet.
cE0ANCOURT.--Donnez donc s'il vous plaît un petitcoin dans vos Annales pour qu'une enfant de treize
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ans s'écrie elle at1si avec toute l'ardeur de son {amo
reconlnaissanto:

Merci, mille fois morei, ô bonne sainto Anne, d'avoir
.igri cet ulcère qui m'a fait soutirir quatro mois. Avec
bonheur je m'acquitte de ma promesse en ce jour et je
redis avec une entière contiance : Ma puissante et
glorieuse patronne, protégez-m »i toujours.

15 juin 1885. A NNE.

DRUMMONDVfLLE. -L 7 novembre dernier, je
m'éerasai une jambo sous la pression d'une voituro
poussée par un cheval très violent. Je fus à l'instant
nimme dans L'iipassibilité do pouvoir marcher. Lce
nédecins ne pouvaieat rien contre cette meurtrissure.
Je fus tongtmnps sans pýesque bougor, priant toujours
la bonne sainte Anne.

Après bien des promesses, je commençai à ma.cher
plus facilement et depuis lors je me livre à mes
occupations journalières sans ressentir aucune doilour.

Isui. G.
MONTtÉL.--Au mois de novembre dernier, je fus

atteinte d'un cancer au bras gauche. D'après les conseils
de ma vieille mère, je m'adressai à deux médecins qui
déclarèrent mon cas quasi incurable et leurs soins tout
à fait impuissants. Après avoir perdu tout espoir de
guérison de la main des hommes, j'eus la pensée do
recourir à la bonne sainte Anne, et une grande foi
accompagnée d'un grand désir, me fit promettre de
faire un pèlerinage à Sainte Anne de Beaupré. A cette
première promesse j'ajoutai une deuxième qui lut de
fhire publier dans ses Annales ma guérison. * Pendant
un mois, le mal allait do pis on pis, et augmentait
graduellement tous les jours. De temps en temps, ma
confiance semblait chancoler, mais la prière et la
mortification ramenaient mon courage abattu.

Mo voyant dans cet état, je commençai une neuvaine
qui devait se terminer le 8 decembre, jour de 1mina-
culée Conception, et c'est on ce jour à jamais boni que
j'eus le bonheur d'obtenir ma guérison.



Merci à ma bonne mère sainte Aune, que jo prierai
toujours avocroconnaissanco et amour. Jo prie aussi
coux qui liront ces lignes do se joindro à moi pour
remercier cotto grande Thaumaturgo du Canada.

C. Gossum,
Do la paroisse de St.Jacqurs,

15 juin 1885. Montréal.
CHAULESnoÚR.-Yors la fin do février dernier, ma

femme fut prise d'une maladie des plus sérieuses. Je
la confiai aux soins d'un do nos plus habiles médocin8
db Québoo. Le traitement parut entraver la marche
dû la maladie pour quelque temps ; mais bient6t leq
signes d'une complication plus à craindre que la mala-
die elle-m6me me firent perdre toute espoir.

C'est pourquoi nous nous décidàmes à invoquer le
secours de la bonne sainte Anne. Nous commençames
une neuvaine et nous promtmes de faire un pèlerinage
au sanctuaire de Sainte-Anne, et de faire savoir pai les
Annales le succès do nos démarches si nous étions
exaucés.

Vers les derniers jours do la neuvaine ma femme so
sentit mieux, et ce soulagement continua de jour on
Jour jusqu'à une guérison radicale et permanente.

J. B. G.
(00-

FAVEURS OBTENUES PAR SAINTE ANNE (1).

fleconnai'sance pour une grâce. Mde L., Montré d. -Actions
de grâces à sainte Anne pour une faveur particulière. Mère
le famille, St-Jovite. -J'al couffert de maux de dents atroces

durant trois ans. C'est sainte Ànne qui m'a guérie. Ade H.
.1. B., Ste-Julie.-Je remercie sainte Anne pour une faveur.
4bo>:née des Trois-Rivières.-Guérison de mon fils. Aide E. S.,
flich nond.-Reconnaissance pour une guérison. Une enfant
de S/e-Aine, Québec.-Mal d'yeux guéri. J. M., Ocap-Sant.-
Gué.ison. N. P., SI-Georges, Beauce.-Grâce particulière
obtanu. N. P L..-Je dois à sainte Anne la guérison d'une

(1) Conformément au décret d'Urbain VIII, nous soumettons entiè-
rement à la sainte Eglise l'appréciation de ces faits.



dyspopsie invétérée. Abonnée, Lévis.--Mal d'yeux guéri.
Abonnéc, Québec.-Guérison prompte d'un j'une homme
monacé do perdro la vue à la suite d'un accident. Merci à
sainte Anno pour une faveur. Abonnée, St-Jcan-Pori-Joli.-
Guéion d'une maladie et plusieurs graces obtenues de
sainte Anne. Abonnée, Ste-ilnédine.-Saintn Anno m'a
accordé des graces nombreuses. Abonnée, Sc-énédine. -
Mon enfant, atteint d'une maladio de poitrine, doit sa guérison
à sainte Anne. Mde B. E.. SI-lHenri, Nontréal.-Rt.connais-
sance pour la guérison d'un mal d'yeux et (l'une fracture da
bras. Mde B. L., Vatlcyfiet'd.-Mon fils a été guéri par sainto
Anne, et moi, sa mè re, atteinte de maladie, en punition peut.
être do ma négligence à la remercier, je dois aussi ma guérison
à cetto mère clômento. Abonnée.-Sainte Anne a rendu la
santé à mon ma'i et lui a procure do l'ouvrage. illde L. L.,
Troy, .- Milae ections do graces pour une favý'ur obtenue.
J. V.B., Sle-Philomène.-Guérison sur promesse d'une messe.
Mon frère aussi doit à sàinte Anne sa guérison. L. P., Tio.
naston.-Sainto Ann m'a trouvé do l'ouvrage contre

mes espérances. .4. P., Cheshire, Conn.-Guérison d'un rhu-
matismo de longue durée. Reconnaissanco. Mde J. B., Fau.
bourg SI-Jeq.-Sans l'intervention le sainte Anne, une mila-
die grave me conduisait au tombeau. J. F., St-Paut de Chester.
-Je remercie 'sainte Arine pour une faveur. Mde J. E. P.,
S zulit-au-Récollet.-Une rougeur survenue au blanc de l'eSil
me faisait souffrir et m'empêchait de regarder droit. J'ai
prié sainte Anne et tout mal a disparu. N. N., N.-D. du Lac.
--Je me suis jetée entre ies bras de sainte Anne et elle m'a
exaucée. SI-Joseph de Lévis.-Douleurs soulagéos. N. O. .,
St-R. de V. -Merci mile fois, ô boone sainte Anne, pour les
nombreuses faveurs que vous nous accordez sans cesse. P. J.
R., St-Char-!s. -.Je dois à sainte Aune la guérison d'un mal
de jambe qui m'a longtemps incommodé. Reconnaissance
aussi pour d'autres faveurs accordées à ma famille. A. G.,
Bécancourt.-Guérison d'un mal de dos. A!de F. C., Jeune-
Lorette.--J'attribue à rainte Anne ma guérison. Abonnée,
Maskinongé.-Sainte Anne a sauvé ma mèr. d'une maladio
dangereuse. Tignish.-Miile remerciements. Une abnnéede
Bécancourt.-Sainte Anne a rendu l'usage de la raison à une
aunivre femme. Mde A., Ascot -Guérison d'une mère de

famille. c. B. Ste-Marie. Beauce -Après plusieurs neuvaines,
j'ai été délivrée d'une maladie qui m'ailligeait depuis deux
ans. Mde E. P., Biddeford, Me.-Menacée de perdre la vue,
j'ai recouru à sainte Anne, et li danger a di[piru. Abonnée.
St-Marcel.-Deux guérisons et une autre faveur. Merci.
Abonné, Ste-Agahe.-Un jour que je me promenais en voiture
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avec mes deu.d enfants, le cheval prit In mors aux dents et
nous jeta violemment tous trois dans un fossé. Dans notre
péril, j'eus recours à sainte Anne, et aucun do nous no ressentit
do mai. M. T. P., SI-Eugène de GranthIam.--Guérison d'une
mère et le son enfant, grâce à sainte Anne. N. U. R., Stc-F.
-Dans un pèlorinage à Ste-Anne j'ai été guérie d'une maladie
de Pile. A. L., Chanbly canton.-Un ouvrier se fait au genou
une coupure grave. Tous ses amis croient qu'il sera arrôt
durant 15 joure. Il s'adresso à sainte Anne. et 2 ou 3 jours
après, il se remet au travail. D. L., Anse du aip.--Sainto
Anne, apros des instances réitérées de ma part, m'a guéri de
violentes douleurs rhumatismalnc qui m'empoclaient do tra.
vailler cýnq ou six jours à la fois. Cette bonne mère n'a
aussi accordé d'autres faveurs. D P., Scott Jonction. Beauce.
Guérison de mon enfant et plusieurs autres faveurs. Mde U. M.,
Québec.-Une-mère se voyait mourir, et sur le point de laisser
orpholius ses cher3 petits enfante. Elle les fait prier safhte
Anne, et revient à la santé. Abonnée, lItic, conn.-Recon-
naissance pour des faveurs. Leeds, Mass. Guérisons de deux
maladies. P P., St-Pierre. I. O.-Je ne trouve pas d'expres-
sion pour témoigner ma reconnaissance envers sainte Anne
qui m'a guérie d'une maladie douloureuse. C. C., SI-Frs du
Lac.-Gràce à sainte Aune, mon mari a trouvé un emploi.
Mde P., Lowell, Mass.-Guérison d'un enfant. PIchburg,
Mass.-Guérison de trois personnes. V. A. M. L , Woonsocket.
Un panaris dont je souffrais horriblement a été promptoment
guéri, après des prièros à sainte Anne. V. M. Ware, Mass.-
Après une neuvaine, mon mari a été guéri d'un mal d'yeux.
Mine 11. T., lofyok, ass.-Un- femme remercie sainte Aune
d'avoir converti son mari et de l'avoir soulagé dans une
maladie. St- laphaël.-Guérison d'une maladie qui m'empê-
chait depuis un an del travailler. Abonné, St-'yrille.-.\es
douleurs sont linies. Fridoline, Gentilly.--Saint-s Anne el'a
guérie. Raynaldo, Ger.tilly. Guérison d'une plaie sous le
bras, qui résistait depuis deux mois au traitement des méde.
cins. Reconnaissance aussi à sainte Anne pour une autre
grâce. Mde P. E. P., St-David de t'Aube-livière.-Pardon, Ô
bonne sainte Anne, d'avoir tardé ' vous ramercier de tant de
grâces que je vous dois. M. L. M., St-André.-Gràces à l'inter-
cession de saintc. Anne, je suis guérie. Mde M. C., White-Rock,.
R. L.-Je remercie sainte Anne de m'avoir guéri deu:f fois, la
première, après avoir promis de ne plus danser, et la!seconde,
à la suite d'une neuvaine. Notre bore mère a éga!ment
guéri mon mari d'un érésypèle. Mde J U., Viciory, VI.-
Heureuse issue d'une procès. il. B., SI-Evariste. Forte
attaque de pleuré?s . guérie après une proinesse à sainte Auge,



Mdc J. B., S-Evarisic.-Depuis un an et demni f'ietais attointo
do surdité. J'ai prie sainto Anno avec confianco et cette
bonno mère m'a entendue. Abonnéc, Lobinière.-.Ma pauvre
femme remercie sainte Anno d'une grande faveur. M. 0. P.,
Bcaucc.-Après 3 ans de souffrances, sainte Anne a ou pitié
do moi. Mde S. G., St-Guillaunc.-Apros des prières à sainte
Anne qui ne furont pas exaucées, j'ai fait un pèlerinage à
Beaupré, et j'y ai laissé mon rhumatisme. O. T., Threiford,
MNins.-Mon mari a été guéri d'un mal d'yeux qui semblait
exiger une opération. Moi, je dois à sainte Anne la guérison
de douleurs dans les os et d'une dyspepsie. Mde P. A., Siliery.
-Sainte Anne nous a accordé deux faveurs, la guérison de
ma femme, et un emploi honorable. Je viqns aujourd'hui l'en
remercier. J. B. S., Sorel.-Un de nos piroissit..s a eà guéri d'un
panaris, et d'unimal de reins dont il souffrait depuis dIx ars.
Sie-Angalc de Laval.-Mon mari étant gravement malade, je
l'ai'recommandé à sainte Anne, et il a repris «es fravaux.
Abonnée, SI-Grégoire.-Sainte Anne m'a guérie du deux
maladies. W. W., Alpena. Mic.--Sainte Anne, touchée par
mes prières et mes larmes, a guéri mon enfant de convulsions
dont il souffrait depuis l'âge de 4 mois. Abonnée, Biddeford,
Me.-Merci pour une faveur. Pas de signalure.-Je remercie
Sainte Anne des grâces ineffables qu'elle m'a accordées.
Abonnée.-Cinq personnes veulent publier leur grande recon-
naissance pour les faveurs obtenues, peines disparues et
guérisons obtenues. N. 0. G., Ptre.-Uue grèce obtenue par
une religieuse de Jésus-aMarie. Sainte Anne a sauvé la vie
d'un enfant nouveau-né et ramené promptement sa mère à la
santé. Mde A. L., - Porlland, NA.-Etouffements et crampes
d'estomac disparus. Anonymne.-Dans l'espace de six
semaines, sainte Anre m'a accordé trois faveurs signalées : le
recouvrement d'un livre do comptes perdu. et la guérison de
deux maladies. A. B., North Brookfled.-Ileureuse délivrance,
et grèce accordée par sainte Anne à ma sour. L. F. J.,
Somerset.-Guérison obtenue dans un pèlerinage. L. G.,
Montréal.-Maladie cruelle guérie par sainte Anno. Abonnée
SI-Frs du Lac.-Garçon de 8 ans guéri après une nouvaine à
sainte Anne. 0. D., Stanfold.-Je remercie la bonne sainte
Anne de m'avoir rendu la santé. Dle J. N., Acton- Pale.-
Après bien des souffrances, sainte Anne m'a apporté du soula-
gement. J'espère qu'elle me guérira complètement. Abonnée,
Sacré-Cour.-Depuis 11 ans je souffrais d'une tumeur. Sainte
Anne a bien voulu m'en délivrer après des pèlerinages à ses
sanctuaires les plus renommés. D. F., Ste-rsule.-Grande
grèce obtenue par l'intercession de saintte Anne. M. B.,
Slatersville, R. /.-Une personne guérie d'un mal d'yeux



uprès la promesse do 'aire un pèlerinage. Deux autres per.
sonnes romorcient sainte Anno di los r&otr guéries. J. P. B.
P., St-Romain de Winslou'.-- LEouangos à la bonno sainte Anne
pour deux Ru"risons duos à son intercession. Gràae particu.
libre accordée. Drux abonnecs, St-Isidore. -Guérison après
'ieux ans do maladio. C. D.-Après dos neuvaines et dos
plorinages à Sto-Anne, j'ai obtenu la guerison d'un mal de
jambe fort grave. Mde V. B.. Ste.Genevièv.-Sainto Anne,a prüs bien ds instances, m'a fait admettre au noviciat. SSur
M.. Qudbc.-Salnte Anne a fait tourner à mon avantage des
alfaires dont l'issue m'inquiétait beaucoup. M. B.-Guérison
par sainte Anne d'une enflure au visage. A. B., Bienville.--
Reconnaissance à sainto Anne pour des grâces nombreuses.
Eugdnie, Québec.-Le médecin déclara que j'avau un abcèsau
côté. Jo recourus à sainte Anne, et quoique faible encore, je
suis guérie. Abonnéc, Beaupor.--Sante Anne nous a pro.
servôs d'un incendie qui menaçait de brûler ma maison et ma
irrange. Autres gràces accordées. Abonné.-Guérison dúe
à sainte Anne. Mde 0. L , Montréal -Sainte Anne m'a fait
trouver de !argent dans un besoin pressant, et m'a fait rece.
voir des n.ouvelles de mon fils on voyage. Abonnée, Manchester,
N.-Il -Reconnaissance pour une guérison. Abonnée, Fall
River, Mass -Jo remercie sainte Anne pour plusieurs grâces.
Mde A. L, Ste-Perpétue.-Trois de mes parents doivent leur
guérison à sainte Anne. Le cas le plus remarquable est
celui de mon beau-frère, guéri d'un mal do jambes après,1O à
15 ans de souffrances. J. D., Ste-Croix.-Guérison d'un bras
-malade Frampton.- -Guérison d'un paroissien de St-Sauveur
de Québec, marchant avec une jambe do bois depuis
onze ans. Mon enfant doit à sainte Anne sa guérison
l'un mal de jambe. Abonnée, St yriUle de Wendover.-Mère

et tille guéries par l'intercession de la bonne sainte Anne.
Ad -B. T., Sl-Sulpite -Grce spirituelle due à sainte Anne.
Abonde, St-Marc.-Merci mille fois, ô bonne sainte Anne,
d'avoir guéri ma pauvre mère. Ste-IIdlènc.-Mon enfant i. bté
guéri d'un mal d'yeux, grâce à sainte Anne. N. E.-Autre
faveur obtenue. V. C., St-Antoine, I iv. Chambly.-Guérison
de ma femme. Ste-Anne de la Pérade.-,'étais bien malade,
mais, à force de prier sainte Anne, j'ai pris du mieux,
Abonnée, nom de l'endroit illisible.-Sainte Anne m'a rendu ta
santé après une longue maladie. L. V., Rochester, B.-.-
Mde M. G. partit malade pour aller en pèlerinage à Sainte,
Anne. Aussitôt entrée dans le sanctuaire, elle commença à
prendre du mieux, car elle priait aveu une ferveur angélique,
t au retour du pèlerinage elle fit trois lieues à pied sans
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fatigue. S-Pirre. 1. O.-Rconnaissance pour une grace.
M. A S, Alpcna. Mich.-Jn remercie sainte Anne pour bien
des faveurs qu'elle m'a accordct. J. D., iall-River, Mass.-
Mon mati était loin de mo) , f.Inis privie do es nouvelles
quand il m'arrive une lettre, et depuis. uni seconde, cântenant
de l'argent, et me demandant d'l , le trou% r avec la famille.
M.is la premiè're lettre ::tant jeraie, il nous manquait lo
prix sufIisant pour fairo l %oyage. Lv capitaine d(u vaisseau
ne voulait pas m'accorder un passage gratuit Jo prio' alors
teinte Anon, et los passagers "tmus recueillent pormi eux la
somme n- ensart F. L.-Amour et reconnaissance à sainte
Anne pour ma guérison. Ndo L. 1t.. St-Aubert.- Bénie soit
tainte An'a, qui m'a exaucèe dans un besoin pressant. Mde
M. M , St-Prosper -Actions do grâces pour 2 faveurs. Mde
D. 11.. Cap-Sant,-l>lusieurs guerisons accordées à ma famille
et à moi-mome. Mde F. /., SIe-Croi.-Je remercie sainte
.Anne pour plusieurs faveurs. Il. L., St.Eli.-Atteinte d'un
&' 61ypè(e banc, j'étais reteinue au lit sans espoir de guùrison,
quand les prières do mes amis m'obtinrent un Eoulagement tel
que je pus me relever. Cependant ma ja.rbo avait pris des
proporiions démesureos et ja souffrais horriblemuîat. Enfin,je
fais un pèlerinage au sanctuaire do Sainte-Anne, et grâces en
soient rendues à cette mère des infirmes, aujourd'hui je 1 uls
vaquer sans trop de peine à mes occupations. Abonnée, St-
Roch, Q.-- Jules P., guéri miraculousement P. il. P., Sie-
Anne dç la Perade.-Une entreprise. J. T., 1 évis.

DEMANDES A LA BONNE SAINTE-A NNE.

Si j'obtiens ma guérison, je m'engage à la publier dans les
Annales, à rester toujours abonnée à cette pieuse feuille, à
travailler de tout mon pouvoir à l'accroissement de la dévotion
enves sainte Anne, à faire dire une basse messe tous les ans
en action (lu grâces pour les bienfaits reçus. M. L. B. Si je suis
exaucée, je promets de faire un don de $15 pour le sanctuaire,
et de ne plus porter un objet de toilette qui me plaltbeaucoup..
Une abonnée, St-Jean, . O. Bonne sainte, si vous m'Qbtoneg
la grâce que je demande, je promets de jeû ior tous lextardis,
aussi longtemps que ma santé le permettra Détroit/'fMilhigan.
Bonne mèra, accordez-moi donc la g. ace que je vous demande.
Une abonnée, Détroit, Michigan. Pour obtenir teile grace, je
promets une neuvaine et une communion. F. C., Louiseville.
Je m'engage à publier dans les Ann2les la grâce que je sollicite,
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A rester toujours abonnée à cette feuille. A fairo ou à faire faire
pour moi un pblcrinago tous les ans. A faire chanter aussi tous
los ans une grand'messoc' d'actions de grâco. Sic-lcnédine.

- 0 -c

DONS AU SANCTUAIR E

Dito Rose-Anna Laliborté, Manchester, 15 cts; Archange Morin,
25 ets; Mme Bon. Faucher, Chevalier, 25 cts ; Damo Dicaire,
15 cts ; Une dame do Kankakoo, 50 cts ; Dolphis Boucher. St-
Paulin,41 ; Dame Mart. Branchand, Bollo-Prairio, $1 ; Elisa-
both Desmarais, StV-Woncosiao. 15 cts ; Grégoiri Dechòno, St-
Pau!in, 25 cts ; N. E. Morin, Havorhill, 35 cts; D. J. P.$1.10;
D. .J. Mailioux, Waro, 15 cts ; D. P. Richard, Rogersville
ctation, 15 ets ; Gonzague CRcile, 20 ets; Mary Cécile, 20 cts;
Dame lrank Lambert, Stafford Spring, $1 ; D. J. Guilmain,
Stafford Spring, St ; M. Vrs Baltlhasar, 25 cts; Ant. Arpin,
Dame Frs Caron, 50 ets ; Dte Rosalie Fréchette, 50 ets ; J.
Dubrue, Winooski, Vt, 5 ets; Mme Ducharme, 5 ets ; Flore
Diotte, $1 ; Ls Lajeunesse, Claremont SI ; Hélène Mongeon,
Lisbon, 90 ets; Dame Samuel H4bert. Houghton, $2; Joseph
Payeur, Ea.st Brighton, 65 ets; Aimée Beaupré, S1.15 ; M. Sol.
Duchaine. Salix, SS ; Marie Laliborté pour un billet, 20 ets ;
Lucie O'Brien, 20 ets ; Dolphino Laliberté, 30 cts ; Dame
Osithe Prévost, 65 cts; Ludivine Daigle, St-Norbert, SI ; Mme
A. Ouellet, Montaguo,.Sl : ProsperBélanger, Anse à la Louise,
10 cts ; D. A. Pagé, comté de Rlouville. 20 cts; J. Blanchard,
St-Paul d'Abbottsford, 20 ets; Isidore Boulet, St-Paul, 30 cLe;
Max. Deschamps, pr. North Stukoloy, 30 cts; Lumina McDonald,
$1 ; Luke McDonaild, 30 cts ; Dame Octavie Pilon, St-Albert,
20 ets ; Dame Jos. Prudhomme, 20 ets; Mathilda Gaumont,
Vauregan, 65 cts; Mary Ladoucour, Kato Vale, 25 ets ; Une

per sonne de larrisvillo, $1; Dame J. Gaulin, Lake Linden,
15 cents.

Dite Athanaïse Augor, St-Paul, 50 ets; Par D. J. Tremblay,
Âshland, 16 cts ; Cyprien Demers. Brooks, 15 ets ; Dame
saac Richard, Northboro Iv, ets ; Par la Révde Sr Connolly,
apital Général, $2: L. H. Dupuis, Whallonsburgh, 50 ets;
'ne personne do Ware, 15 cts ; M. S. Bellefontaine, 50 cts ;
acharie Jacques, Hancock, $1 ; Dame Philippe Marcotte, Lako
inden, 65 ets ; Dame A. Beauregard, 1all-River, $1 ; Dame

'rs Bidon, St-Paul, $2; -Mme Maxime DescoteauxYamachicho,
1 : 2 abonnés de Yamachiche, 10 ets ; Pierre Peloquin, Fall-
liver, 65 ets ; Athanase Lamoureux, 10 ets ; Nurbert Bérard,
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15 ets; par Dame Pierre Grignon pour ses abonnésde Duluth)

$4.0 ,H LFPairbanks, Mairquette, ~lDame Auguste Tur-

ml, Bay City, $1; Auguti n Gravel, y City, 15 cts ; Fran-

çose Mélansony, Dulin corner, 50 ets Dame Pascal Landry,

5 ets; ame Pascal Lan dry, 20 ets; Dame Désiré Chevrette,

olyok $5 ; Dame Chs duellet, Kamouraska, $5 ; par une

personne de KaCouraska, $1 : Une personne de Grande Digue,
personne dee Kaors as , $1. ; n enier, Lisbon,

20 ets , Emma Gaudet, Ware Mass., Clina Bernae Lie

$2 ; Delle Césarine Fréchette, Dame Ls loutier, Dame Bpte

Ethior, Dame Joseph Mercier M. J. D. Bouffard, Dame E.

Peltier, Dame Labrie, Dame Maloin, De B. Loiseau, 25 cts.
Les élèves de l'école de Papineauville, No 1, pour le maitme-

autel $1 1.25; Dame Turcotte, Champlain, $t; M. et Mmne

Joseph Plant3 ,St Justin, $10; Narcisse T. Paré, Descham-

bfiult, 50 ets; Louis Gosselin, Deschambault, $1.

(Liste incomplète.)

RECOMMANDKONS AUX PRIERES

Le triomphe de I'Eglise catoVlique et de n'tre saint père le

-pape Léon XIII. etnssigurls
Sa GPandeurmonseigneur l'Archevéque

véques de la Projince de Québec.
Abonnés, 18 ; actions de grâces, 3 urbonnes morts. 67

communauté, t ; conversions, 98 ; curés et paroisses, 9
defunts, 160; emplois désirés, 14; enfants, 20 entreiies, 24;

familles, 32 ; grâces temporelles. 24; gràces spiritiell 27;
inûrmes, 13 ; institutrices et classes, 39; intentions partlc

liëres, 34 ; l1 rognes, 30 ; jeunes gens, 39, jenes filles, 24 

malades, 73: ménages désunis, 15; ères de famille. 22-j

navigateurs, 6; patience et résignation, 22 ; pères de famille

20 ; persévérance, 53 ; vocations, 17 ; voyageurs, 18 ; là~

personnes recommandées aux prières de oarmhïeontIérie dauý

rléglise -du Château-Richer ; la paroisse de Somerset ;1

paroisse de Brunswick, Me.
la copversion de l'Angleterre, de la Russie et des Etat-.U-nisi

Les personnes recommxandées à Somerset.
Les personnes déjà recommandées et non encore exaucée

La conservation de la foi parmi le peuple canadien.

Ùnprimerle de Léger Brousseau, 9, rue Buade, Québe.


